
 
Argumentaire  
 

La République Démocratique du Congo (RDC), avec une population estimée à plus de 100 millions 

d’habitants, est l’un des pays les plus vastes et les plus riches en ressources naturelles du continent 

africain. Depuis son indépendance en 1960, elle a traversé plusieurs crises politiques et économiques, 

tout en demeurant un acteur majeur en Afrique centrale. La population congolaise est très jeune : à 

Kinshasa, près de 70 % des habitants ont moins de 18 ans. 

Un grand pays francophone 

La RDC est souvent présentée comme le plus grand pays francophone du monde. Les estimations 

situent la part de locuteurs entre 50 % et 74 % de la population. Le français, seule langue officielle, est 

employé dans l’administration, la vie publique et l’ensemble du système éducatif, du secondaire à 

l’université, aux côtés des quatre langues nationales. 

La présence des opérateurs de la francophonie y est importante : l’Agence universitaire de la 

Francophonie (AUF) compte parmi ses membres, 35 universités congolaises et dispose de deux 

campus numériques. 

Panorama de l’enseignement supérieur  

Pour l’année académique 2019-2020, la RDC comptait 971 établissements d’enseignement supérieur. 

Ce chiffre est en constante croissance. Le secteur public en représentait 46 %, soit 57 universités et 

instituts facultaires, 244 instituts supérieurs techniques et 149 instituts supérieurs pédagogiques (ISP). 

Le secteur privé regroupait quant à lui 215 établissements universitaires, 266 instituts supérieurs 

techniques (IST) et 40 ISP. En 2020, environ 564 000 étudiants étaient inscrits dans l’enseignement 

supérieur, répartis entre les institutions publiques et privées. 

L’accès à l’université s’effectue après l’obtention du diplôme d’État, équivalent du baccalauréat. Les 

domaines les plus prisés sont l’économie et le commerce, le droit et la médecine. La majorité des 

étudiants sont inscrits dans les universités publiques, mais le secteur privé joue un rôle croissant, 



notamment dans les grandes villes telles que Kinshasa, Lubumbashi et Goma. Depuis la rentrée 2022, 

l’arrimage au système Licence-Master-Doctorat (LMD) est devenu obligatoire dans toutes les 

institutions d’enseignement supérieur du pays. 

Les partenariats universitaires franco-congolais 

La coopération universitaire avec la France s’appuie sur plusieurs partenariats structurants. L’École 

Supérieure de Management de Kinshasa (ESMK) est membre de l’International Management School 

Group et propose une double diplomation avec l’École Supérieure de Gestion et de Commerce 

International de Paris (ESGCI), membre du groupe ESG. Elle est également en partenariat avec l’ESDES 

de Lyon, offrant une double diplomation aux étudiants qui réalisent leurs deux premières années de 

bachelor à l’ESMK et la troisième année à l’ESDES. L’Université Loyola du Congo est partenaire de 

l’Institut Catholique des Arts et Métiers (ICAM) à Kinshasa. L’Université de Kinshasa, l’ISTM-Kindu et 

l’ISTM-Kinshasa, collaborent avec l’Université Sorbonne Paris Nord dans le cadre d’un Master 

recherche et innovation en soin au format hybride. On peut aussi citer le double diplôme en santé 

publique mis en place entre l'Université Protestante du Congo et Paris Saclay ou encore le Master 

ECoM-ALGER de l’Université de Kinshasa, développé en partenariat avec l’Université de Franche-

Comté, qui forme depuis 2014 des experts en écologie des maladies infectieuses, en aléas naturels et 

en gestion des risques, dans une approche One Health. 

La mobilité étudiante congolaise 

La mobilité internationale des étudiants congolais est également en pleine expansion. La France 

constitue le quatrième pays d’accueil des étudiants congolais, après le Burundi, l’Afrique du Sud et le 

Canada.  

Pour l’année universitaire 2024-2025, on dénombre plus de 3 450 étudiants congolais inscrits dans les 

établissements d’enseignement supérieur français, soit une augmentation de 44 % en cinq ans. Parmi 

eux, 63 % suivent un cursus universitaire, 12 % étudient en école de commerce et 5 % en école 

d’ingénieurs. En termes de niveau d’études, 56 % préparent une licence, 40 % un master et 4 % un 

doctorat. 

Malgré les défis structurels et économiques, la République Démocratique du Congo poursuit le 

renforcement de son système d’enseignement supérieur et se positionne comme un partenaire 

dynamique au sein de l’espace universitaire d’Afrique centrale. 

 


